
Le Programme Gran Nò Pi Djanm
L’énorme perte de vies et les dommages au niveau des 
infrastructures résultant du séisme de 2010, a souligné l’urgence 
de préparer Haïti pour faire face aux catastrophes futures. Alors 
que le travail de récupération a mis l’accent sur les zones les 
plus touchées au niveau de Port-au-Prince et de ses alentours, 
la nation toute entière reste à risque d’un large éventail de 
catastrophes naturelles en raison de sa géographie, de 
l’insuffisance des infrastructures, et de l’accès limité aux services 
de base. Selon une étude de la Banque mondiale, 96,5 pour cent 
de la population d’Haïti est confrontée à un de taux de risque 
de mortalité relativement élevé  face à de multiples dangers - le 
cinquième taux le plus élevé dans le monde.1

Le Grand Nord d’Haïti (département du Nord, Nord-Est et Nord-
Ouest) est affecté  différemment par ces vulnérabilités. De ces 
vulnérabilités d’une manière distincte. Des routes limitées et mal 
entretenues rendent la région difficile d’accès, et une grande partie 
de la population dans ces régions vit loin des routes principales, 
ce qui restreint leur accès aux marchés et aux services. La région 
se trouve dans un passage commun des ouragans et à proximité 
de la crête nord de la ligne de faille tectonique des Caraïbes, 
et la topographie rend la région particulièrement sensible aux 
inondations et aux glissements de terrain.

Afin de construire la résilience de la région, le Grand Nord doit 
développer les capacités physiques, sociales et économiques 
pour résister, s’adapter rapidement, et pouvoir se remettre des 
catastrophes avec succès.

Renforcement de la Résilience Dans le Grand Nord

Renforcer la capacité du Grand Nord pour mieux se préparer, 
répondre et se remettre des risques de catastrophes naturelles 

exige une approche globale qui intègre plusieurs types d’activités 
et qui engage un certain nombre d’acteurs.

Le programme Gran Nò Pi Djanm vise à renforcer la résilience 
dans les départements du nord de trois façons:

Renforcement des Capacités – Développer la capacité 
technique de la Croix-Rouge haïtienne et des ministères de 
tutelles locales à répondre efficacement aux catastrophes 
au niveau régional et local.

Mobilisation Communautaire, la Formation et le 
Changement de Comportement – Travailler directement 
avec les communautés et les ménages en vue de réduire 
la vulnérabilité et d’identifier les problèmes liés à  la santé, 
l’hygiène, la nutrition, l’environnement et les moyens de sub-
sistance.

Développement de l’Infrastructure – Coordonner de 
nombreux travaux d’améliorations de l’infrastructure afin 
d’améliorer l’accès des populations aux services de soins de 
santé, les services d’eau et d’assainissement, et des commu-
nautés avoisinantes.

En tant que partenaire de la Croix-Rouge américaine, la Croix-
Rouge haïtienne conduit ces trois aspects du programme à 
l’échelle régionale, communautaire, au niveau des ménages et 
individuel.

Renforcement des Capacités

Le renforcement de la capacité de la Croix-Rouge haïtienne, une 
unité clé de réponse aux catastrophes à travers Haïti, se révèle 
important pour la durabilité des initiatives de résilience. Les comités 
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de la Croix-Rouge haïtienne au niveau de chaque département du 
Grand Nord sont les mieux placés pour répondre aux désastres, 
toutefois ils ont demandé des ressources supplémentaires et des 
formations pour être aussi efficace que possible et mieux gérer les 
initiatives de préparation. Un exemple est le développement des 
équipes d’intervention communautaire au niveau des branches. 
Ce sont des groupes de volontaires formés en secourisme et en 
techniques de réponse aux catastrophes.

Le programme Gran Nò Pi Djanm de la Croix-Rouge accorde 
la priorité à aider les résidents à être en meilleure santé et 
plus sécurisés, tout en élargissant les opportunités de moyens 
de subsistances qui sont les mieux adaptées aux conditions 
environnementales de la région. La Croix-Rouge haïtienne est 
bien placée pour collaborer avec les bureaux de l’administration 
locale pour améliorer les possibilités de moyens de subsistance 
dans la région, en offrant une assistance technique et financière 
dans l’agriculture, la gestion des ressources naturelles et le 
développement rural pour améliorer la sécurité alimentaire dans 
la région et accroître les possibilités d’emploi.

Mobilisation Communautaire, la Formation et le 
Changement de Comportement

Basé sur une vaste expérience dans la préparation et la 
réponse aux catastrophes, la Croix-Rouge américaine aide les 
communautés dans les zones cibles à développer des plans 
d’urgence qui tiennent compte de divers profils de risques, 
des scénarios de catastrophes possibles et les ressources 
communautaires disponibles afin de créer un plan au niveau local 
qui définit les rôles et les responsabilités pour l’action.

Dans les écoles, la Croix-Rouge est en train de former les 
élèves et les enseignants avec des simulations et des exercices 
qui impliquent les membres de la communauté ainsi que les 
représentants du gouvernement local. Des programmes en milieu 
scolaire couvrent un large éventail de thèmes pertinents de 
préparation aux désastres relatifs aux élèves et aux familles. Des 
formations sur les pratiques d’hygiène saines aident à combattre 
la propagation de maladies infectieuses telles que le choléra, et 

des formations dans le domaine de la réduction des risques de 
catastrophe et les premiers secours habilitent les individus à jouer 
un rôle central dans la prévention et la réponse aux catastrophes.

Grâce à ce programme, la Croix-Rouge offre aussi aux 
communautés une variété de formations sur les techniques 
agricoles qui permettent d’optimiser la production agricole et 
améliorer les approches d’élevage. Elargir les opportunités 
de subsistance et renforcer la sécurité alimentaire aident le 
Grand Nord à être plus résistant face aux  potentiels chocs de 
catastrophes futures.

Développement de l’infrastructure

Le climat tropical et l’insuffisance des infrastructures conduisent 
souvent à des inondations dans la région, ce qui peut entraver le 
transport, endommager les maisons et les entreprises, et faciliter 
la propagation des maladies comme le choléra. L’accès limité aux  
centres de santé et à l’eau potable, à des installations sanitaires 
adéquates et de qualité avec un équipement médical moderne 
posent des défis au bien-être.

La Croix-Rouge travaille pour réaliser de grandes améliorations 
au niveau des ‘infrastructures dans la région. La construction de 
canaux de drainage et des améliorations des routes atténueront 
les inondations fréquentes et faciliteront le transport. Le soutien 
financier aux centres de santé communautaire pour l’achat de 
nouveaux équipements médicaux permet à ces installations 
d’offrir de meilleurs soins aux patients dans toute la région. 
La construction de latrines et des puits est une composante 
essentielle pour améliorer les pratiques de santé en gardant à 
l’esprit la menace permanente du choléra.

En raison de la sensibilité de la région, les résidents doivent avoir 
accès à des endroits sûrs dans leurs communautés qui peuvent 
être utilisés en cas de catastrophe. La Croix-Rouge américaine 
coordonne avec les autorités locales pour identifier, réhabiliter et 
équiper 19 de ces emplacements, parmi lesquels des églises et 
des écoles, pouvant servir d’abris d’évacuation en cas d’urgence.
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Michelet Saintilma enfile des matériels dans une trousse 
d’urgence à son domicile à Bahon, dans le département du 
Nord d’Haïti, le 27 Novembre 2014.

La Croix-Rouge aide les familles dans le nord d’Haïti à mettre 
en place des kits d’urgence, afin que les familles puissent 
être prêtes en cas de catastrophe. Ces kits contiennent des 
articles essentiels tels que des documents, une radio, une 
lampe de poche ou des médicaments.
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